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LA 3e édition de l'événement 
“Handicapés et indispensables”, 
organisée par l'association Act 

For Helping (Agir pour aider), s'est 
déroulée dernièrement à la mairie 
du 2e arrondissement de Moanda, 
chef-lieu du département de la Le-
bombi-Leyou, dans la province du 
Haut-Ogooué.
Le point marquant de cette mani-
festation reste, sans conteste, le sé-
minaire atelier qui portait sur "la 
condition de la personne en situation 
de handicap dans le département de 
Lebombi-Leyou". "Peu importe notre 
situation, nous avons de la valeur, 
nous avons un rôle à jouer dans la 
société", a fait comprendre fièrement 
la fondatrice de Act For Helping dans 
son exposé. Avant d'ajouter : "Comme 
tout être humain, la personne en 
situation de handicap mérite amour, 
attention et considération".

Franceville/3e édition de "handicapés et indispensables" : 
occasion mise à profit pour dénoncer la stigmatisation

Guy MADJOUPA SANGOUETABA
Moanda/Gabon

Une vue de l’assistance lors des échanges.
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LE  C o p i l  c i t o y e n 
Ogooué-Maritime était 
en réunion récemment 

à Port-Gentil, dans la salle de 
conférences de la mairie du 2e 
arrondissement, à la faveur d’une 
journée dite de réflexion. Une 
rencontre entreprise pour échan-
ger et débattre sur plusieurs su-
jets : l’éducation, l’employabilité 
(surtout des jeunes qui consti-
tuent le gros des chômeurs), 
l’économie, la santé, le social, le 
vivre-ensemble et la politique.
À cette occasion, Jean-Pierre 

Mbadinga Nzamba, maire de 
cette circonscription, a salué la 
tenue de ces assises. Surtout dans 
ce contexte nouveau avec l'avène-
ment, depuis le 30 août 2023, des 
militaires à la tête du pays dans 
le cadre d'une Transition visant 
la restauration des institutions 
de la République.
Invité par l'antenne provinciale 
du Copil citoyen dont il est le 
premier responsable, Geoffroy 
Foumboula Libeka a expliqué 
à l'assistance que "la Transition 
est un système par lequel, après 
un coup d’État, le pays passe par 
des bouleversements qui abou-
tissent à la restauration de l’ordre 

constitutionnel". Avant de préci-
ser qu'au Gabon, les organes de 
la Transition sont : le président 
de la Transition, le Comité de 
la Transition, le Parlement de 
la Transition, la Cour consti-
tutionnelle de la Transition, le 
Parlement de la Transition, etc.
De ces échanges, il est ressorti 
que les Gabonais sont condam-
nés à se côtoyer et qu’il faut donc 
cultiver le vivre-ensemble. Mais 
avec pour maître mot : le "par-
don".
"Or pour être pardonné, il faut 
d'abord que celui qui a fait du 
mal reconnaisse sa faute", a re-
lativisé un participant.

Port-Gentil/Journée de réflexion du 
Copil Citoyen : le maître mot, le pardon

Serge YACKELE MIHINDOU
Port-Gentil/Gabon

Au terme de la réflexion de l’antenne provinciale du Copil citoyen.
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À l'image des précédentes célébra-
tions, la 3e édition de cet événement, 
Handicapés et Indispensables, a été 
l'occasion, une nouvelle fois, pour 
les organisateurs, de valoriser la per-
sonne en situation de handicap dans 
le département de la Lebombi-Leyou. 
Une occasion mise également à profit 
pour dénoncer, afin de la condamner 
avec énergie, la stigmatisation dont 
est constamment victime cette caté-
gorie de personnes.

“Même avec un handicap, on doit 
s'affirmer, s'imposer”, a encore mar-
telé la responsable de l'association 
Act For Helping devant l'assistance.
Outre ce séminaire-atelier organisé 
au sein de la mairie du 2e arrondisse-
ment, cette 3e édition de l'événement 
Handicapés et Indispensables aura 
également été marquée par l'orga-
nisation des jeux de société. Avant 
le repas offert à l'ensemble des par-
ticipants.

À Travers Nos Régions
PORT-GENTIL : LA JOURNÉE DES “GRANDES COULEURS” CÉLÉ-
BRÉE À LA LÉGION OUEST

À l'instar des autres Forces de défense et de sécurité (FDS), la légion 
ouest de gendarmerie a célébré à Port-Gentil, mardi écoulé, la journée 
des “grandes couleurs”, qui est un rassemblement aussi grand que 
solennel. C'est le premier depuis le changement survenu au sommet 
de l'État le 30 août 2023. Le commandant de légion ouest, le lieute-
nant-colonel De la Nature Onkoni de Balakouli, est revenu sur la lourde 
responsabilité prise par les Forces de défense et de sécurité de mettre 
un terme à l'ancien régime, à l'issue de la “proclamation des résultats 
fallacieux du scrutin présidentiel”. Selon lui, cette décision s'imposait 
aux FDS dont la mission est d'assurer la sécurité des personnes et 
des biens, pour la sauvegarde de la paix et de la vie des populations. 
"Les détournements massifs des fonds publics, la falsification de la 
signature du chef de l'État, le blanchiment des capitaux en bande or-
ganisée et internationale, de même, un tripatouillage à grande échelle 
des élections générales de 2023, sont autant de faits qui ont poussé 
les FDS à intervenir afin de libérer le peuple gabonais ", a-t-il conclu.

BITAM : PLUSIEURS VILLAGES DU CANTON MBO’A COUPÉS DU 
RESTE DU GABON

DEPUIS le retour des pluies, plusieurs villages du canton Mbo'a, dans 
le département du Ntem, sont coupés du reste du Gabon à partir de 
Bindoumessang. Les 23 kilomètres de ce linéaire sont un supplice 
pour les usagers et les piétons en cette période pluvieuse. Les villages 
impactés sont : Mendomo, Mindzimitom, Ngozock, Abem, Bilébidoua, 
Obiliville, Nkoumadzap, Conossong, Mvane, Mifeigne, Edoma. En plus 
de l'herbe aux abords, ladite route est parsemée de crevasses, de 
bourbiers et de collines qu'aucun véhicule n'ose affronter. "La situation 
est très grave. En saison sèche, certains chauffeurs bravaient tous 
ces obstacles en surévaluant cependant le prix du trajet de 2 000 à 
5 000 francs, voire plus", confie un habitant. Les riverains qui ont des 
urgences en ville, se doivent de parcourir une dizaine de kilomètres 
en forêt pour atteindre Effack-Bibeign (canton Mvézé) pour y attendre 
une hypothétique occasion. Actuellement, les populations ne peuvent 
pas écouler les produits de leurs récoltes. Que dire des personnes ma-
lades ? Il faut se résoudre à les transporter dans une brouette ou sur les 
épaules. D'où cet appel pressant aux autorités pour une solution urgente.

JPA & RAD
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